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Gestion
patrimoniale et
bonne fortune
La directive MiFID ll (Markets in Financial

lnstruments Directive) a beau obliger les

banques depuis le 3 janvier 2018 à une trans-
parence absolue vis-à-vis de leurs clients, la

plupart des acteurs sur le marché du private

banking restent êssez chiches quant à la pu-
blication d'informations, Les chiffres ne sont
divulgués qu'avec parcimonie. Une banque
privée a même préféré ne donner aucune
information, une êttitude avec laquelle elle
laisse entendre que d'autres ne pratiqueraient
pas une communication tout à fait franche, Les

Belges avec un patrimoine u disponible r d'au
moins 25O.OOO euros possèdent ensemble plus

de 4OO milliards d'euros placés. Cet argent est
réparti entre de nombreux acteurs et de nom-
breuses sortes d'acteurs: cela va des grandes

banques aux gestionnaires patrimoniaux, en
passant par les banques privées. ll est impos-
sible de compêrer ce que tous ces acteurs four-
nissent comme services, sous quelles formules,
à quels tarifs et avec quels rendements. Mais en
gros, on peut dire qu'il y a deux formats de pri-

vate banking: en gestion conseil, le client prend

encore toujours les décisions, tandis qu'en

gestion discrétionnaire, il donne un rna^c:: à sa

banque et lui fait donc entièrerne^t ::^=:^ce.
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